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citants chimiques une inexcitabilite considerable sinon ab-

solue.

Des resultatsqui precedent nous pouvons tirer les conclusions
suivantes:

1° Au point de vue de l'echange entre leurs contenus liquides,

les espaces sous-arachno'idiens et ventriculaires communi-
quent entre eux largement; le liquide qui les remplit possede

par consequent dans des conditions normales une constitution
identique.

2° L'action excitante des substances chimiques introduites
dans le liquide cephalo-rachidien nes'exerce pas primairement
sur la surface de l'ecorce cerebrale.

3° La penetration de la substance excitante dans les ventri-
cules cerebraux est une condition essentielle d'une excitation
generale.

J. Briquet. — La structure foliaire des Hypericum ä feuilles
scleromarginees.

Chez quelques especes du genre Hypericum, les feuilles pos-
sedent une marge epaissie au point de presenter l'apparence
d'une nervure marginale. Lorsque les extremites des nervures
laterales aboutissent en partie dans l'epaississement marginal,
ce qui est le cas chez VH. connatum, on peut ineme se demander
si le Systeme libero-ligneux n'entre pas dans la composition de

la ceinture marginale. Pour etre au clair sur ce point, nous

avons etudie la structure de trois especes ä feuilles scleromarginees,

lesquelles prdsentent d'ailleurs plusieurs particularites
interessantes au point de vue ecologique

Hypericum pimelaeoides PI. et Lind. — Les feuilles serrees,
redressees contre les rameaux, dures, sont ovees-lanceolees,

brievement acuminees au sommet, retrecies au-dessus de la

base, ce qui determine la presence d'une sorte de petiole aild

1 La bibliographie anatomique des Hypericum ne fournit, a notre con-
naissance, pas de renseignements sur cette question. Les trois especes etu-
diees ici ne sont mentionnees ni par Kexel (Anatomie der Laubblätter
und Stengel der Hypericaceae und Cratoxyleae, etc. Erlangen 1896), ni
par Weill (Becherches anatomiques sur la famille des Hypericacees, Paris

1903).
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tres court. La nervation est pennee, mais les nervures laterales
sont inserees dans la moitie inferieure de la feuille, et se deta-

chent sous un angle tres aigu, ce qui rend le limbe pseudo-

parallelinervie; les nervures sont un peu enfoncees dans la page
superieure, non ou ä peine saillantes ä la page inferieure; il existe

un epaississement marginal tres net, surtoutsur le sec.Laglau-
cescence des feuilles est due h la production de cire crustaceeen

petite quantite a la surface des parois externes des cellules epi-
dermiques. Ces parois externes sont fortement epaissies, forte-
ment cuticularisües et constituent la cuirasse donnant au limbe
sa rigidite. Les elements epidermiques sont plus volumineux ä

la page inferieure qu'ä la page superieure (interieure, vu le

redressement des feuilles); ceux do la page inferieure sont aussi

plus irreguliers et plus bombes exterieurement. Les stomates

existent sur les deux pages; ils sont plus petits que les cellules

epidermiques, et sur la page inferieure ils sont inseres au niveau
interne de ces dernieres, loges par consequent dans un enfonce-
ment. Le mesophylle a une tendance k la disposition centrique.
Le chlorenchyme est epais de plusieurs assises, ä elements

Serres; l'assise hypodermique possede des caracteres faiblement pa-
lissadiques, plus marques du cote superieur que du coteinferieur.
Les nervilles anastomotiques circulent dans la region moyenne
du mesophylle, ä elements plus läches: il y a ainsi differencia-
tion de deux couches de chlorenchyme plus ou moins distinctes
qui toutes deux renferment des poches secretrices subspheriques.
Les petits faisceaux libero-ligneux sont completement immerges
dans le chlorenchyme. En revanche dans la nervure mediane et
les grosses nervures laterales, les faisceaux sont separes des

deux epidermes par une lame de collenchyme. Le xyleme et le

phloeme sont d'ailleurs tres reduits; il n'y a pas de stereome

pericyclique. Le chlorenchyme remplit entierement la marge.
L'epaississement de cette derniere est uniquement du au fait
que les cellules epidermiques y sont plus volumineuses et ä

parois exterieures plus fortement epaissies.

Hypericum cordiforme St-Nil. — Dans cette espece, les feuilles
sont ovees, cordiformes, apiculees ou tres brievement retrecies
au sommet, dures, petites et ne depassant pas la longueur des

entrenoeuds, ä marges nettement epaissies, surtout sur le sec. La
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nervure mediane est seule saillante ä la page inferieure, corres-
pondant ä un faible sillon ä la page superieure; les nervures
laterales et les nervilles sont completement immergees.' L'epi-
derme superieur ne se distingue de l'inferieur que par des

cellules plus volumineuses; dans l'un comme dans l'autre, les

parois externes sont tres fortement epaissies, ä region periphe-
rique abondamment cuticularisee. Les stomates sont localises
dans l'epiderme inferieur: petits et inseres au niveau interne
de l'epiderme, ils communiquent avec l'exterieur par l'interme-
diaire d'une chambre eisodiale. Le mesophylle est differencie
en deux zones d'epaisseur ä peu pres egale. La zone superieure
est formee par une rangee de hautes palissades; l'inferieure est

constitute par du chlorenchyme spongieux. Les nervilles circu-
lent entre ces deux zones chlorenchymateuses; les poches secre-
trices sont distributes irregulierement, mais abondamment dans

l'une comme dans l'autre; leur contenu est de couleur foncee.

La nervure mediane presente une organisation tres semblable ä

celle de VH.pimelaeoides: un faisceau libero-ligneux assez grele,
elargi, depourvu de stereome pericyclique, situt entre deux
lames de collenchyme, ce dernier tissu ä elements macrocyti-
ques ; les autres nervures sont immergees dans le chlorenchyme.
La structure de la marge reproduit, en les exagerant, les carac-

teres decrits pour l'espece precedente. En section transversale,
le limbe se montre epaissi et arrondi en massue marginale;
les cellules epidermiques y sont notablement plus volumineuses,
ä parois externes encore plus epaissies. Le chlorenchyme remplit
entierement la ceinture marginale, mais les deux zones palissa-
dique et spongieuse y sont amincies.

Hypericum connatum Lamk. — Le port de cette espece rap-
pelle beaucoup celui de la precedente. surtout dans les petites
formes, mais eile en difftre fondamentalement, non pas seule-

ment par l'organisation de la fleur, mais encore par le fait que
les feuilles d'une meme paire sont connees ä la base sur toute
ou partie de leur largeui-. Les nervures. disposees selon le type

penne, sont plus ou moins saillantesä la page inferieure, corres-
pondant ä de faibles sillons ä la page superieure. Les marges
sont pourvues d'une ceinture d'epaississement tres accentuee

et se detachant nettement quand eile est coloree en brun sur
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le fond glauque de la page inferieure (dans la vai\ paragua-
riensis Briq.). L'epiderme superieur comporte des cellules assez

larges, dont le lumen est trbs reduit par l'enorme developpe-
ment de la paroi exterieure, ä region externe fortement cuticu-
larisee; le sue cellulaire renferme une matiere colorante brune

(tanin?) l'epiderme inferieur est ä peine different, mais disso-

ciant ä l'exterieur un depot cireux-crustace (ce dernier specia-
lement developpe dans lavariete paraguariensis). Les stomates,

plus grands que dans l'espece precedente, sont un peu enfonces

au-dessous du niveau exterieur de l'epiderme. Le mesophylle
est, ici aussi, differencie en une couche superieure de hautes et
volumineuses palissades et une couche inferieure (souvent moins
epaisse que l'assise palissadique) de chlorenchyme spongieux

pourvu de vastes meats aeriferes; les nervilles circulent entre
les deux couches de chlorenchyme; les poches secretrices, ä

contenu fonce, sont plus ou moins abondantes suivant les formes
de VH. connatum considerees et sont presentes dans 1'une comme
dans l'autre des couches de chlorenchyme. La nervure mediane
est bien plus developpee que dans les especes precedentes et fait
fortement saillie ä la page inferieure. Le faisceau libero-ligneux
en est volumineux: la region endoxylaire du bois repose dans

un demi-etui d'elements sclereux lignifies; le liber est entoure
d'un arc de stereides pericycliques. En outre, il y a deux lames

epaisses de collenchyme ä gros elements intercalees entre les

epidermes et les tissus sclereux susmentionnes. Les nervures
laterales ont une organisation analogue, mais plus reduite: ce

n'est que dans les nervilles plus faibles que Ton voit disparaitre
les elements sclereux et le collenchyme ceder la place au paren-
chyme chlorophyllien. Les marges ont une structure tres
interessante : le limbe se retrecit avant de s'epaissir en cordon et ce

dernier presente en section transversale l'apparence d'unfer de

lance. L'epiderme n'est pas tres sensiblement plus epais dans

cette region. Par contre, le chlorenchyme y est remplace par
un epais massif de collenchyme, dont les elements renferment
souvent la meme matiere colorante brune signalee plus haut
dans l'epiderme.

Cette etude sommaire permet d'affirmer que le systeme libero-
ligneux n'entre pour rien dans la constitution de la ceinture
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des feuilles scleromarginees dans le genre Hypericum. Cette
ceinture resulte, tantöt d'un developpement exagere de la cui-
rasse epidermique renfermant du chlorenchyme, tantot de

Vapparition d'un massif de collenchyme qui remplit le cordon ä l'in-
terieur de l'epiderme. Dans un cas comme dans l'autre, la ceinture

marginale a pour fonction de permettre ä la feuille de con-
server sa forme pendant les periodes de secheresse ou la
transpiration est intense et de resister aux dechirures. Les disposi-
tifs decrits cadrent bien avec les autres caracteres epharmoni-
ques que nous avons signals (öpiderme, stomates, depöts cireux,
etc.) et leur presence s'explique par Ideologie de ces plantes. Les

H. connatum et H. cordiforme sont en effet des especes caracte-

ristiques des « campos » sees du Bresil meridional ou du

Paraguay. II est vrai que VII. pimelaeoides vegete dans les « paramos

» de la Colombie ä des altitudes qui oscillent autour de

3000 metres. Mais on sait par les classiques recherches de

M. Goebel1 que les vegetaux caracteristiques de ces regions
presentent de nombreux et remarquables dispositifs tendant ä

diminuer la transpiration, dispositifs motives par la frequence
des vents violents et la basse temperature de l'eau du sol. Au
surplus, YH. pimelaeoides s'ecarte des deux autres especes par
la tendance ä la structure centrique du mesophylle et ses affi-
nites le rapprochent des Hypericum andins erico'ides, dont
l'etude a ete abordee par M. Goebel2, mais qui sont loin d'etre
encore suffisamment connues.

Seance du 20 novembre 1919.

Ed. Parejas. — La formation des continents et des oceans

d'apres la theorie de Wegener.

M. Parejas donne un expose de Phypothese de Wegener sur
la formation des continents actuels et des fosses oceaniques par
disjonction de masses continentales anciennes. Plusieurs argu-

1 Goebel, K. Die Vegetation der venezolanischen Paramos.
Pflamenbiologische Schilderungen, II, p. 1-50 (1891).

2 Goebel, K. Op. cit., p. 31.
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